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Caché… au musée

MOUDON Un tous-ménages en
faveur du futur Musée des
beaux-arts propose de dévoiler
aux Vaudois leur «patrimoine
caché». Problème: l’une des
toiles prises en exemple est
exposée au musée Eugène
Burnand, à Moudon, depuis
dix-sept ans! Directeur du musée
cantonal, Bernard Fibischer
affirme que le tableau a été
choisi pour son côté «fortement
identitaire». L’œuvre, qui
appartient à l’Etat, ne sera pas
rapatriée à Lausanne. «Ce
tableau a sa place à Moudon, on
ne va pas l’enlever», promet le
directeur. S. B.

Services communaux
sous un seul toit?
MOUDON Disséminés dans la
ville, les Services de la voirie,
les Services Industriels et le
Service des forêts devraient être
réunis sous un même toit. C’est
du moins l’idée de la
Municipalité, qui va représenter
au Conseil communal une
mouture plus aboutie de son
projet. Elle envisage la
construction d’une halle non
loin de la déchetterie. Long de
48 mètres, large de 25, ce
bâtiment est devisé à 2 millions
de francs. Le bureau technique
n’est pas prévu dans ce projet,
qui passera sous peu devant le
Conseil communal. C. A.

Cybercafé pour
les plus démunis

MOUDON L’établissement
vaudois d’accueil aux migrants
(ex-Fareas) a inauguré hier un
cybercafé dans ses locaux, en
partenariat avec l’association
Joker. Gratuit, l’espace donne
un accès gratuit à internet pour
tous, requérants d’asile et
habitants de Moudon. C’est le
second cybercafé ouvert par
l’EVAM dans le canton, après
celui de Renens. S. B.

Travaux préventifs
GRANDSON Le chemin du
Grandsonnet, à Grandson, est
en travaux jusqu’à la première
quinzaine de décembre. Le but:
rénover les canalisations et les
équiper d’un système séparatif
à même de trier l’eau de pluie
des eaux usées. La manœuvre
est préventive: lorsque la vieille
ville subira des travaux, en
2010, le chemin du
Grandsonnet sera le seul canal
d’eau potable de la localité.

M. N.

» A lire demain
VUGELLES-LA MOTHE L’activité
de la place de tirs de l’armée
indispose une partie des habitants
des communes voisines.
Enquête sur le terrain.
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Le gymnase d’Yverdon en deuil
APRÈS L’ACCIDENT
Les deux jeunes décédés
mardi soir sur la route
de Peney-Vuitebœuf étaient
des gymnasiens. Sous le choc,
leurs camarades livrent
des témoignages émouvants.

ABDOULAYE PENDA NDIAYE

Un voile de désolation et
de profond chagrin a
enveloppé le gymnase

d’Yverdon, hier matin, quand la
nouvelle du décès accidentel de
deux étudiants s’est répandue
comme une traînée de poudre
(24 heures d’hier). Les victimes,
Emanuelle Cornu (16 ans) et
Fabiano Langellotti (18 ans),
étaient en 2e et 3e année.

La voix étreinte par l’émotion,
Jean-Jacques Rochat, le direc-
teur du gymnase, explique que
les horaires ont été maintenus
mais qu’à la place des cours,
«une cellule d’écoute et de sou-
tien» a été mise en place à
l’intention des classes des deux
défunts. «Un lieu de recueille-
ment a aussi été installé.»

Emotion palpable

Tout le gymnase était sous le
choc hier et l’émotion palpable
aussi bien chez les élèves que le
personnel enseignant, tous unis
dans la douleur. Chez les cama-
rades de classe des deux victi-
mes, c’est la consternation. Une
des amies d’Emanuelle témoi-
gne: «Elle était souriante, dyna-
mique et intelligente. C’était no-
tre rayon de soleil. Elle allait
avoir 17 ans en janvier.» Et re-
lève que c’est toute une classe
qui pleure aujourd’hui celle qui,

à leurs yeux, en était «le pilier».
«Cette fille était supersympa.
Sans elle, témoigne une autre
gymnasienne, on a peur que

tout s’écroule. C’est trop dur.»
Mais ces jeunes frappés par le
deuil gardent surtout en mé-
moire le dynamisme et la beauté
de la jeune adolescente qui était
domiciliée à Baulmes.

Yohan, le meilleur ami de
Fabiano, est lui aussi inconsola-
ble: «Pour moi, il était un frère.
Et c’est le destin qui nous a unis

puisque nous sommes nés le
même jour, dans la même ma-
ternité. Nous ne nous sommes
plus quittés depuis lors. Nos
mamans aussi sont devenues
des amies. Fabiano était un gars

souriant, vivant, qui avait de
l’affection pour les gens et qui
était très ambitieux. Il voulait
aller loin dans les études et
rêvait de l’EPFL. Depuis hier, j’ai
perdu un frère. Mais je savais
que seule la mort pouvait nous
séparer.» Entre deux sanglots,
une autre fille, qui connaissait
les deux victimes, laisse éclater
son chagrin: «C’est dur de per-
dre deux jeunes merveilleux
comme ça, tout d’un coup!»

Ils étaient amoureux

Emanuelle Cornu et Fa-
biano Langellotti venaient

juste d’entamer une relation
amoureuse. Mardi après-midi,
le jeune Grandsonnois est
monté en scooter à Baulmes
pour amener son amie à Yver-
don, où elle devait s’entraîner
au volley-ball. Mais la route,
rendue glissante par la fine
pluie et la présence d’hydro-
carbures, était devenue une
patinoire pour les deux jeunes
en scooter. Le deux-roues dé-
rape et heurte un camion, qui
roulait en sens inverse. Les
deux jeunes décèdent sur le
coup. Ensemble. Liés à ja-
mais.£

Peney-Vuitebœuf
va manifester

La mort des deux gymnasiens
a suscité l’émoi à Peney-Vui-
tebœuf, où l’accident a eu lieu
mardi en fin d’après-midi. Et
c’est de manière quasi sponta-
née que les habitants ont
décidé d’organiser une marche,
aujourd’hui à 17 h en hom-
mage aux deux victimes.
«Cette route est vraiment
dangereuse. Il y a au moins
une personne qui y meurt
chaque année», déplore une
habitante du village, qui af-
firme s’indigner aussi en tant
que maman. Le but de cette
marche est d’inciter les auto-
mobilistes à plus de civisme.
«On ne peut pas demander à
chaque fois à l’Etat de faire
quelque chose. Maintenant,
c’est aux citoyens de faire
preuve de responsabilité»,
peste une des initiatrices de la
marche. A. P. N.

Pour 3 francs, vos courses rentreront à vélo avec Livraison-les-Bains
YVERDON-LES-BAINS
La ville subventionnera,
dès la mi-janvier, un service
de livraison des achats
par des coursiers à vélo.

«Le centre-ville piéton est diffi-
cile d’accès; il faut trouver des
solutions. C’en est une!» Le
Municipal Jean-Daniel Carrard
compte sur Livraison-les-Bains
pour redonner des couleurs aux
petits commerces. C’est Pos-
te-it, jeune entreprise locale de
coursiers à vélo, qui a eu l’idée
lumineuse de proposer aux
clients des magasins yverdon-
nois la livraison de leurs em-
plettes à domicile. But avoué de
l’opération: renflouer les com-
merces de détail du centre-ville,
boudés par certains usagers

faute de places de parc. «Les
clients cible sont ceux qui font
leur course en transport public,
à pied ou à vélo», explique
Raoul Payot, cofondateur de
Poste-it.

A la mi-janvier, les commer-
çants recevront un bulletin de
livraison gratuit afin de tester
les prestations de Livraison-les-
Bains. Une fois convaincus, ils
pourront commander des car-
nets de 5 bons. Il suffira dès
lors au client d’inscrire son
adresse pour recevoir chez lui,
dans un délai de trois heures,
ses kilos de patates ou ses litres
d’eau.

Trois partenaires

Sur les 10 francs que coûte la
course, le client et le commer-
çant en paieront chacun trois.

La Municipalité d’Yverdon s’ac-
quittera des 4 francs restants.
Le projet bénéficie également
du soutien de la Société Indus-
trielle et Commerciale (SIC) et
de l’Association pour le Déve-
loppement du Nord vaudois
(ADNV). «L’idée est de répartir
les coûts entre différents ac-
teurs pour rendre le service
attractif», développe Raoul
Payot. «On est en train de fina-
liser les détails du budget. Et
on cherche des entreprises
pour placer de la pub sur nos
vélos.»

Huitante kilos par vélo

Baptisés cargobikes, les en-
gins pourront transporter
80 kilos, soit 8 grands cabas. Si
le système fait ses preuves lors
de la première année d’exploi-

tation, son périmètre d’action
pourrait être élargi aux Tuile-
ries et à Cheseaux-Noréaz. Lau-

sanne s’apprête à mettre en
place le même service.

MARIE NICOLLIER

Livraison-les-Bains et ses coursiers prendra en charge les courses des
piétons, à concurrence de 80 kg par vélo.
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Nouveau pas dans la collaboration transfrontalière
VALLORBE
Sous l’impulsion de Patrick
Genre, maire de Pontarlier,
et de Rémy Jacquier, syndic
d’Yverdon, le comité de
pilotage de l’aire Mont-d’Or -
Chasseron invite les acteurs
de l’économie de la région
transfrontalière à faire cause
commune.

L’aire Mont-d’Or-Chasseron est
un espace géographique qui
réunit, par-delà la frontière, les
collectivités locales du Pays du
Haut-Doubs, du Val-de-Travers
et du Nord vaudois. Après
avoir mis sur pied des actions
communes au niveau du tou-
risme, de la culture et fait
naître les prémices d’une colla-
boration pour des formations
spécifiques, le comité de pilo-
tage souhaite que les acteurs

de l’industrie entrent dans la
ronde.

Pour la première fois, hier
matin, industriels et entrepre-
neurs œuvrant des deux côtés
de la chaîne du Jura ont été
réunis au Mont-d’Orzeires.
«Nous jouons sur le même
terrain, nous avons le même

ballon, mais nous n’avons pas
les mêmes règles de jeu», a
souligné le maire de Pontar-
lier. Patrick Genre faisait allu-
sion aux salaires, aux différen-
ces de politique sociale et fis-
cale.

Les deux régions doivent

compter l’une sur l’autre pour
renforcer leur attractivité éco-
nomique. Et faire de l’aire
Mont-d’Or - Chasseron un pôle
de compétences complémen-
taires aux grands sites urbains.

Club d’entrepreneurs

Quatre priorités sont ressor-
ties de cette première rencon-
tre. La première est une évi-
dence: pour collaborer, il faut
commencer par se causer. Et le
maire de Pontarlier de propo-
ser la création un club d’entre-
preneurs suisses et français.
Deuxième axe: les collabora-
tions entre entreprises, le ren-
forcement des sous-traitances
réciproques en mettant en va-
leur les différents savoir-faire.
Troisième proposition: se bat-
tre pour maintenir les liaisons
TGV avec Paris et améliorer la
situation du trafic routier. En-
fin, au niveau de la formation,

faire un inventaire des besoins
très spécifiques des entreprises
et le concevoir de façon trans-
frontalière.

PIERRE BLANCHARD
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Appel au blocage
d’une route
Les nombreux bouchons dus à
l’engorgement du trafic à la
douane de Vallorbe sont l’un
des problèmes majeurs qui
nuit au développement
transrégional de l’aire
Mont-d’Or - Chasseron. Le
problème est complexe et,
pour y répondre, diverses
solutions sont à l’étude. Mais,
pour augmenter la pression
sur la préfecture du Doubs
afin qu’elle inscrive comme
priorité au développement
routier régional les contourne-
ments des Tavins, de La Cluse-
Pontarlier et le dédoublement
des voies entre Nods et Pon-
tarlier, Patrick Genre invite la
population à bloquer le trafic
de l’A57, samedi matin
dès 10 h. PI. B.

«Sur le même terrain,
nous avons des règles

de jeu différentes»
PATRICK GENRE,

MAIRE DE PONTARLIER

Patrick Genre, maire de
Pontarlier, veut obtenir de Paris
plus de soutien pour sa région.

«Nous sommes nés le même jour.
Seule la mort pouvait nous séparer»

YOHAN, LE MEILLEUR AMI DE FABIANO

RECUEILLEMENT Les gymnasiens d’Yverdon livrent leurs témoignages après le décès accidentel,
mardi, de deux de leurs camarades. YVERDON, LE 19 NOVEMBRE 2008
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